
Signe dans la Bible

Au pied des plantes
Le blé et la moisson

Moisson de miséricorde
Livre d'Osée 10,1-12

__«Faites des semailles de justice, récoltez une
moisson de miséricorde, défrichez vos terres en
friche.» __

La Parole de Dieu
lue par
Lena Paugam

La méditation
frère Franck Dubois
Couvent de Lille

La Parole de Dieu 
Israël était une vigne luxuriante, qui portait beaucoup de fruit. Mais plus ses fruits se multipliaient, plus Israël multipliait les autels ; plus
son pays devenait riche, plus il enrichissait les stèles et les idoles. 
Son cœur est partagé ; maintenant il va expier : le Seigneur renversera ses autels, détruira ses idoles. Maintenant Israël va dire :
« Nous sommes privés de roi, car nous n'avons pas craint le Seigneur. 
Et si nous avions un roi, que pourrait-il faire pour nous ? » Ils ont disparu, Samarie et son roi, comme de l'écume à la surface de l'eau.
Ils seront détruits, les sanctuaires sacrilèges, ce péché d'Israël ; épines et ronces recouvriront leurs autels. 
Alors on dira aux montagnes : « Cachez-nous ! » et aux collines : « Tombez sur nous ! » Faites des semailles de justice, récoltez une
moisson de miséricorde, défrichez vos terres en friche. 
Il est temps de chercher le Seigneur, jusqu'à ce qu'il vienne répandre sur vous une pluie de justice. 

La méditation 
Récoltez une moisson de miséricorde

Un bouquet incomplet
Jésus et ses disciples traversent les champs de blé. Innocents ils moissonnent, quelques grains pour la route. Les pharisiens,
guetteurs, dénoncent le forfait : « Vous souillez le sabbat ! » On est loin, dit le Maître, de la moisson divine, peu de miséricorde chez ces
docteurs illustres. La parole en leur cœur aussitôt a levé, sous le coup de leur loi, elle s’est desséchée. 
Un autre jour, au Temple, Jésus renverse les comptoirs, bouscule les marchands : « Vous faites de ce lieu, un repère de brigands !
L’argent est votre idole ! Épines et ronces ont poussé en vos mains, qui se ferment sur l’obole de la plus pauvre veuve ! » 
Et moi, Jésus que pousse-t-il sur mes terres que je puisse t’offrir ? Je pourrais bien sûr te vanter mes bonnes œuvres : des épis
éclatants, pour toi en un bouquet… Comment, tu le refuses ?
« Je t’ai fait pécheur d’homme : combien de tes frères, as-tu donc moissonné » ? Voyons, Seigneur… Un bouquet avec ceux à qui j’ai
pardonné. Quelques gerbes avec ceux que j’ai voulu aimer. Une myriade de fleurs pour ceux que j’ai aidés. Un chardon, des épines,
car certains, tu le sais, ont déserté mon cœur. Le voilà, mon bouquet, et il est bien maigre. J’aurais pu, dans les champs, récolter
d’autres fleurs. « Ce n’est rien, répond-il, chaque fleur est unique, et chacune me plaît. Retourne à la moisson, car la tâche est
immense, égare-toi dans les champs, et perds-toi en chemin, pour retrouver plus loin, celui qui, égaré, donnera au bouquet ses plus
belles couleurs. » 

Méditation enregistrée dans un studio de RCF Nord de France.


